
nant aux “mas” (secteurs) des noms d’origine gallo-romaine :

• Les Effins (les limites), Le Pery (le pierrier),

• Burny (la source, la borne), Sous Lavys (Sous la voie),

• Moiron devenu Chez Moiron (vient de Maurio, fondateur de ce

domaine, dont la signification est : l’homme aux poils noirs, le

maure), ces deux dernières appellations se retrouvent encore

dans le cadastre actuel.

Mais la Sapaudia qui faisait partie de l’Empire romain était

menacée par les Barbares et devant cette invasion, les Romains

l’abandonnèrent.

Les Burgondes

Les Burgondes occupèrent la Sapaudia en 443, car ces bar-

bares d’origine germanique avaient été chassés des pays du nord

après leur défaite infligée en 435-436 par les Huns d’Atilla. Le

généralissime romain Aétius avait adroitement lancé ses alliés du

moment contre les Burgondes, laissant l’affaire tourner au drame

en causant l’extermination du roi Gunthiarus ainsi que 20.000

guerriers. 

Ils se cantonnèrent dans cette province et se développèrent

en civilisation, se convertirent au christianisme et participèrent

activement au développement de leur nouvelle patrie.

L’agriculture était leur principale activité. Leur premier roi

Gondioch établit sa capitale à Genève et mourut vers 474 en lais-

sant son royaume à ses quatre fils Godegisèle, Chilpéric,

Gondebaud et Godemar. 

Mais la discorde régnait entre les quatre frères, aussi le troisième, Gondebaud, fit-il périr Godémar et

Chilpéric et déposséda Godegisèle.

Chilpéric avait une fille, Clotilde qui épousa Clovis le Roi des Francs. Godegisèle, le dépossédé s’allia

alors avec Clovis contre son frère pour reprendre possesion de son territoire. Clovis battit alors Gondebaud et

rétablit Godegisèle sur son trône de Genève.

Cependant Gondebaud peu de temps après, revint attaquer son frère Godegisèle, le massacra et redevint

le seul roi des Burgondes. 

Il se considérait comme seigneur de l’Empire romain, réorganisant son royaume, reproduisant une légis-

lation semblable à cet empire, (loi Gombette, code de lois en usage jusqu’au IXe siècle). Entouré d’une cour

brillante, il fut l’artisan d’une politique de conciliation, il montra beaucoup de tolérance à l’égard du catholicisme

et durant son règne il porta à son apogée le premier royaume de Bourgogne. Sa mort en 516 annonça le com-

mencement de la décadence de ce royaume. 

Il laissait deux fils Sigismond et Godémar. L’aîné régna sur la Sapaudia, et fut un grand prince catholique

et canonisé. 

Mais Sigismond, attaqué par les Francs qui avaient gardé rancune à Gondébaud pour l’assassinat de

Godegisèle, fut battu et emmené à Orléans où il fut mis à mort. 

Godémar prit alors possession du royaume et attaqué à son tour par les Francs, il les battit à Vézeronce en Isère

(21 juin 524). Clodomir, fils de Clovis et Clotilde, y fut tué. Ces discordes et ces guerres ruinèrent le royaume de

Bourgogne.

Childebert et Clotaire, fils de Clovis reprirent les armes et infligèrent devant Autun, une défaite à Godémar

qui mourut en prison, abandonnant son royaume aux Francs en 534. 

Les Burgondes contribuèrent largement à la formation du peuple savoyard, contrairement à l’occupation

franque qui resta pauvre en événements et en résultats. 

Dans le cadastre actuel quelques noms de lieu-dit d’origine germanique subsistent, à savoir : “La Tatte de

la Ville” ou “les Teppes Vieilles” (lieu inculte, humide, endroit à grosses herbes). D’autres encore ont été retrouvés

dans la tabelle de 1802, “Les Alaman” (le vrai homme, celui qui a soumis le gallo-romain).

Dans cette même tabelle de 1802 des patronymiques d’origine germanique ont été relevés tels que :

Arestan, Hudry, Pacthod, Gauthier, Vauthier et Allamand.

A noter que les noms de lieu dit débutant par “Chez” sont pour la plupart récents, du 16ème siècle, ils por-

tent le nom de la famille qui a défriché ce lieu, par exemple “Chez Bel” défrichement de la famille Bel (nom tiré de

bel homme), “Chez Joly”, défrichement de la famille Joly (nom venant de homme joli), etc.

André Jolivet 

Numero 1 - page 16 -


